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Série : Wondertown - T.1 
Scénario : Fabien Vehlmann 
Dessin : Benoît Feroumont 
Editeur : Dupuis 
Genre : Fantastique / humour 
Résumé :  
Pas facile de survivre quand on est un gamin des rues, avec toute une bande de 
marmots à nourrir... Mais ça devient vraiment corsé quand on vit dans les rues 

de Wondertown, une ville hantée où le moindre lutin, rencontré par hasard, peut vous entraîner dans 
de périlleuses aventures. 
Ils en ont pensé : 
Sympathique moment mais j'ai oublié depuis… Ah oui, le premier gag est bien. Pas plus. 
Marie-Gaëlle . Enfin une série fantastique chez les prolos!!! 
 Stévan  
Après Green manor, Vehlmann crée une nouvelle série à l’humour toujours aussi décalé : le résultat 
n’est pas extraordinaire... mais reste très divertissant. Bienvenue à Wondertown ! 
ALC 
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Série : Jane des dragons T.1 
Scénario : Dieter 
Dessin : Boris Guilloteau 
Editeur : Delcourt 
Genre : héroïc fantaisie / humour 
Résumé : 
Jane est un garçon manqué qui ne pense qu’à se battre. Alors, quand elle 
apprend qu’un dragon crache du feu dans la région, ni une, ni deux, elle part le 

défier avec son épée en bois. Sur son chemin, elle croisera dans la forêt, un ermite genre sorcier 
africain. Elle s’armera d’une épée foireuse pour aller se battre… mais attention, ils sont très 
chatouilleux dans le coin. 
Ils en ont pensé : 
Une histoire délirante qui devrait amuser les enfants et que l’on pourrait rapprocher du « Merlin » de 
Sfar-Munuera par l’esprit. Un dessin vivant et agréable, très lisible, des couleurs chaudes et 
agréables, sans esbroufe. Un rythme rapide et soutenu, les 32 pages se lisent trop vite (ce qui n’est 
pas le cas d’Ulice le Lapin (cf page 4) avec ses trois images par page et ses persos trop mièvres). 
brun(o.O)llier . 
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Scénario : Martin Thierry 
Dessin : Jean-Marc Mathis 
Editeur : Soleil Productions 
Genre : Fantastique 
Résumé : 
Antoine rend fréquemment visite à Vincent son frère mort-vivant au 
cimetière, il ouvre des passages entre le monde des vivants et le monde des 
morts mais oublie de les refermer derrière lui, ce qui menace de plonger le 
monde dans le néant ! 
Ils en ont pensé : 

J’aime à peu près tout : la relation entre les deux frères, le côté rassurant (tu as peu d’années à 
attendre pour retrouver ton cher disparu) sans que cela surfe sur la vague « 6ème sens », « les 
autres » et Dieu a voulu que tu les revois..., le dessin, le format, les ambiances. Par contre, je n’ai 
pas apprécié la scène de torture, elle ne m’a pas fait rire. Mon plaisir a été un peu gâché. 
Marie-Gaëlle  
Yeah !!!!Un mouchivore ! Un Satan nain ! Un cow-boy solitaire ! Une petite fille ange… 
Très fort !!! 
Stévan . 
Une histoire macabro-Poético-Fantastique. Ca manque totalement de joie de vivre (à part un 
ange…). Le royaume des morts est bien insolite ma foi, les Ombres sont inquiétantes, Satan est 
plutôt rigolo voir sympathique, mais l’histoire est très tristounette et plutôt simpliste cela s’adresse 
sans doute alors à un lectorat très jeune. Cela manque tout de même d’une réelle réflexion sur la 
mort, là on reste en surface du sujet et c’est dommage. Sinon le graphisme est vraiment bien, ainsi 
que la mise en couleur. Mais ça ne me suffit pas pour apprécier l’histoire pour autant et c’est 
dommage. 
brun(o.O)llier  
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Scénario : Nabiel Kanan 
Dessin : Nabiel Kanan 
Editeur : Boîte à Bulles (La) 
Genre : Roman graphique 
Résumé : 
Max Collins fait partie d’une équipe électorale d’un candidat à la mairie de Londres, 
il a moins de temps à consacrer à sa famille, sa fille de 15 ans le lui fera bien 

ressentir. Comment vivre en repensant aux promesses adolescentes, en acceptant les compromis 
qui vont à l’encontre de notre philosophie de la vie…il serait tellement plus facile d’oublier. 
Ils en ont pensé : 
Ça me rappelle « Mort d’un commis voyageur » de je ne sais plus qui. Un reproche principal c’est un 
manque total d’humour ce qui plombe un sujet déjà assez « grave ». Le dessin a un côté beaucoup 
trop clinique (à mon goût) et les flash-back  ne se démarquent pas franchement du récit principal ce 
qui rend la lecture confuse… malgré l’intérêt du sujet je ne raffole pas vraiment de ce livre. 
brun(o.O)llier . 
Nathalie, une jeune anglaise idéaliste, attend son anniversaire avec impatience et angoisse : son 
père pensera-t-il à lui offrir la cabane qu’il lui avait promise pour ses 15 ans ? A travers cette histoire 
anodine étouffée par un décor très politisé, Kanan réalise le portrait d’une famille anglaise déchirée 
entre ses idéaux de gauche et la dictature du réel. Sans être transcendant, cet album est un joli 
appel à défendre la part d’idéal qui fait de notre enfance une terre de rêve. 
ALC. 
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Série : Novikov - T. 1 
Scénario : Patrick Weber 
Dessin : Bruno Brindisi 
Editeur : Humanoïdes Associés (Les) 
Genre : Polar / historique 
Résumé : 
Officier de la police impériale, Alexis Novikov résout des énigmes criminelles 
dans Saint-Petersbourg. La ville est partagée entre l’ancienne Russie des tsars et 

la moderne européenne. Pour parvenir à ses fins, il n’hésite pas à employer des moyens qui ne sont 
pas toujours très... "Orthodoxes" ! 
Ils en ont pensé : 
Rouletabille au pays de la sainte vodka…Une très bonne enquête policière pour un début de série 
sur les chapeaux de roues ! 
Stévan.  
Un agent de la police tsariste traque une société secrète qui assassine joyeusement les nobles 
libéraux de St Petersbourg au XVIIIè siècle. Fanatiques religieux contre lumières de la raison : rien 
de neuf sous le soleil du thriller historique, et l’on est bien près de la série le Scorpion. On se laisse 
toutefois entraîner par les rebondissements de ce polar plutôt entraînant. Un premier tome (de deux) 
qui vous prendra peut-être à son piège, comme un bon vieux film d’espionnage : un peu réchauffé... 
mais efficace ! 
ALC. J’aime tout ! Le dessin est beau, détaillé, l’intrigue est bien menée. Il n’y a rien en trop. 
 Marie-Gaëlle.  
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Scénario : Philippe Ségard 
Dessin : Arnaud Quéré 
Editeur : Carabas 
Genre : science-fiction 
Résumé : 
Un préposé aux horloges mécaniques d’une ville désolée et isolée rentre du 
travail et  trouve Nonette, sa compagne, pendue. Elle lui laisse un nouveau né, 
un fils au visage monstrueux… La mort de Nonette ne semble pas l’affecter 
plus que ça, ce qui l’ennuie surtout c’est que c’est elle qui s’occupait de la 

décoration des masques pour la grande saison de carnaval qui ne va pas tarder. Le fils se révélera 
finalement d’une grande utilité… 
Ils en ont pensé : 
Une bonne bd ou le problème n’est pas celui que l’on croit… et très réaliste finalement. 
Stévan  
Dans une Venise fantomatique, un homme règle des horloges et fabrique des masques en 
compagnie de son rejeton difforme. Entre eux, une absence étrange de sentiments. Comment 
vaincre l’indifférence et dire l’amour avant qu’il ne soit trop tard ? Un album baroque, un dessin 
lumineux, pour un récit riche en symboles et en messages qu’il serait vain d’énumérer ici. Gardons 
l’essentiel : il s’agit juste d’une histoire d’amour entre deux êtres que tout oppose. C’est beau et c’est 
triste. 
ALC 
J’ai aimé ce petit être de poésie, de petits bonheurs et de mimétismes. J’ai aimé cet homme qui ne 
sait plus voir et qui s’ouvre à l’autre. Je me suis dit « non pas cette fin là ! », elle est trop cruelle, ou 
alors il y aura une suite ? Non ? Les livres développent l’imagination. Marie-Gaëlle 
Le dessin est assez beau mais le scénario est plutôt vide malgré quelques moments de poésie 
graphique ; la mécanique est bien huilée mais l’horloge est un peu molle, aurait pu dire S.Dali. 
brun(o.O)llier.
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Scénario : Nathalie Omond 
Dessin : Romuald Reutimann 
Editeur : Paquet 
Genre : Conte 
Résumé : 
Ulice le lapin se faisait un plaisir de semer ses graines de tartacarotier, saladier 
et autre buisson de sorbet au radis, mais ça manque d’eau dans son jardin alors 
il part au marché pour s’acheter des nuages à pluie, comme son voisin le chien 

dont les buissons de croquettes, d’os et d’entrecôte poussent si bien… 
Ils en ont pensé : 
J’aime ! J’aime le dessin doux et coloré et qui fourmille de détails, le fait que donner (et recevoir) 
sans effort n’est jamais perdu, sans pour autant que ce soit une morale. Une charmante promenade, 
un moment de fraîcheur. 
Marie-Gaëlle  
C’est meugnon tout plein, naïf (limite tarte tout de même). A déconseiller à des enfants de plus de 
cinq ans ; ça aurait tout aussi bien pu s’appeler Le Mièvre de Mars ou encore Ulice fait des 
Merveilles au Pays 
brun(o.O)llier . 
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Série : Grand vampire - T. 6 
Scénario : Sfar 
Dessin : Sfar 
Editeur : Delcourt 
Genre : Fantastique 
Résumé :   
Fernand goûterait volontiers à 
Magda, sa colocataire, mais 
cette dernière n’a aucun 
sentiment pour lui. Liou quant 

à elle, n’est jamais très loin du manoir de Fernand, 
elle supporte difficilement qu’une autre fille occupe 
sa chambre. Le Golem (la créature d’ Eliaou) fait 
l’objet de convoitise de la part du Docteur Casiglia, 
adepte de la vengeance à tout prix (Tromperie, 
duperie, manipulation d’ombre, drogues …). La 
population de la ville rejette les sorciers suite au 
règlement de compte du Docteur contre les 
chasseurs. Réflexion sur la vengeance… 
 
Ils en ont pensé : 
Excellent ! J’ai adoré tout de suite. Le dessin est 
carton, l’humour va bien… Stévan . 
Les tomes précédents nous entrainent dans les errances nocturnes et amoureuses de Fernand. 
C’est agréable, léger et les monstres ont des gueules sympatiques.J’ai été déçu par ce tome, 
l’aspect anecdotique du golem, personnage pourtant intéressant. Marie-Gaëlle  
Beaucoup d’inventivité et d’humour comme d’habitude chez Sfar 
Un graphisme comme d’habitude entre dessin et écriture 
Une bonne mise en couleur… du suspens, de l’émotion, des rebondissements, comme dans Buffy 
contre les vampires mais en beaucoup mieux ! ! ! brun(o.O)llier . 
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C’est l’histoire d’un lapin lapin 
Qui décida un beau matin 
De faire pousser dans son jardin 
Des tartes à la carotte tout plein. 
 
Mais quelle surprise le lendemain 
Car tout est sec dans le jardin 
« Ca poussera pas ! »Dit le voisin 
(Qui en fait est un petit chien) 
 
« Il faut des nuages pleins de pluie 
Pour que tes plants restent bien en vie » 
« J’irais au marché en chercher » 
Se dit Ulice tout guilleret… 
 
Il croisera sur son chemin 
Beaucoup de gens dans le besoin 
Il les aidera et ça c’est bien 
Car tous deviendront ses copains. 
 
La morale de cette belle histoire 
Il y en a une il faut me croire : 
Si tu préfères rester chez toi 
T’as qu’à planter de la gandja. 
Stévan  
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Série : Caroline Baldwin - T. 11 
Scénario : André Taymans 
Dessin : André Taymans 
Editeur : Casterman 
Genre : Policier 
Résumé : 
Dans les ruines de Baalbeck, au Liban, un homme abat un touriste. A Québec, 
une jeune femme demande à Caroline de rechercher son père. Elle refuse car 

le début ses nouvelles activités de détective privée au Canada sont prometteurs : elle vient de 
s'engager à retrouver un jeune fugueur de 15 ans, Jérémie, le fils d'une de ses cousines indiennes. 
Ils en ont pensé : 
Une drôle d’enquêtrice un peu casse plottes dans son genre, affublée d’une drôle de maladie. 
Etrange héroïne qui semble sortie des fantasmes de son auteur (style Harley, tatouage indien, aigles, 
Jack Daniels) qui prends des cuites comme personne dans les pires troquets et ramène des mecs 
dés le premier soir…anti romantique à bloc. Le genre de fille que je fuirai dans la vraie vie ! 
Stévan . 
J’aime bien Caro, son côté petit taureau qui fonce, son copain du FBI ou CIA qui n’a toujours pas 
compris qu’il aurait Caro dans les pattes à chaque épisode. Le contexte historique est bien rendu et 
assied l’histoire, c’est intelligent, vivement la suite. 
Marie-Gaëlle . 
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Série : Théodore Poussin - T. 12 
Scénario : Franck Le Gall 
Dessin : Franck Le Gall 
Editeur : Dupuis 
Genre : Policier 
Résumé : 
déc. 1933, une petite île perdue, dans l’archipel indonésien… 
Chouchou, une amie de longue date de Théodore Poussin vient le retrouver 
sur son île où il exploite une cocoteraie. Elle est fraîchement « divorcée ». Elle 

semble cacher quelque chose à T.Poussin, quelles sont les réelles raisons de sa visite ? 
Ils en ont pensé : 
Les Jalousies est le 12e album de la série Théodore Poussin. Théodore s’est installé sur une île où il 
possède une plantation de cocotiers. L’irruption d’une de ses anciennes amies remet sa quiétude en 
cause. On retrouve dans cette histoire de jalousie(s) et de pirates l’ambiance coloniale du début du 
XXe siècle, qui est la marque des Théodore Poussin. Malgré ses qualités graphiques, l’action est 
longue à se mettre en place et le scénario connaît quelques faiblesses. Si cet album n’est pas le 
meilleur Théodore Poussin, la série n’en reste pas moins des plus recommandable ! 
ALC 
De l’amour, de la passion, des noix de coco, du whisky, des pirates, un mari esseulé, des roses et 
une femme. Une bien atypique histoire de marivaudage sous les cocotiers où la vie est amere 
comme le café et rose comme les épines. Une histoire romantico-romanesque en deux temps. Une 
histoire où T.Poussin négocie aussi bien les noix de coco que les femmes ; un récit donc atypique 
comme toujours dans les scénarii de F.Le Gall, Chouchou a le sale rôle de la menteuse, de la 
capricieuse qui fugue de son mari avant que celui-ci ne la ramène à la raison-maison. Un excellent 
graphisme classique. Un livre bien fait mais personnellement la série T.Poussin ne me plaît qu’assez 
moyennement, le côté désabusé que T.Poussin affiche quasiment en toute circonstance à tendance 
à me lasser. 
brun(o.O)llier . 
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Scénario : Jiro Tanigushi 
Dessin : Jiro Tanigushi 
Editeur : Casterman 
Genre : Roman graphique 
Résumé : 
Terre de Rêves est constitué de cinq histoires courtes de Taniguchi, parfois 
autobiographiques, souvent en lien avec ses thèmes de prédilection : les 
animaux, l’escalade, la fuite du temps... 

Ils en ont pensé :  
Une réelle unité couvre ces magnifiques histoires. A travers la mort d’un chien, la joie d’une famille 
réunie, ou la conquête surhumaine d’une cime, Taniguchi cherche en l’homme la part de rêve qui 
l’unit à la terre, le moment fugitif où l’homme et le monde ne font qu’un, dans le jaillissement de 
l’amour. A lire du même auteur, Quartier lointain. 
ALC 
Des tranches de vie racontées clairement et sobrement, sans esbroufe. De sobres réflexions sur la 
vie peut-être? Le dessin est classique, sobre, clair et lumineux, délicatement tramé, comme toujours 
chez Tanigushi. Je ne raffole pas trop de ce livre très sobre, trop sobre peut-être à mon goût… 
Personnellement mon préféré reste  « l’homme qui marche », je ne déconseillerai pas non plus « le 
grand incendie » et puis « quartier lointain » pour les adeptes d’une certaine idée de la contemplation 
de la vie. 
brun(o.O)llier  
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Série : Black Hole - T. 6 
Scénario : Charles Burns 
Dessin : Charles Burns 
Editeur : Delcourt 
Genre : Fantastique 
Résumé : 
Le refuge des adolescents victimes de la Crève (maladie sexuellement 
transmissible qui produit d’étranges mutations de leurs corps) est dans un état 

épouvantable, et Keith a renoncé à la maintenir en état. Tout cela n’est rien à côté de ce qui se 
prépare… 
Ils en ont pensé : 
Une drôle de série, pas si drôle que ça, sur la jeunesse torturée américaine, à la foi fantastique et 
tellement réelle… Le dessin est glauque à souhait, très sombre et sert à la perfection le scénario… 
Stevan  
Je me sens plongée dans  un cauchemar à plusieurs voix. Les points de vue de chacun des 
personnages sont comme des éclairages d’un épisode, d’un instant fugace mais intense. 
L’opposition normalité / monstruosité est ici abolie et j’aime ces portraits doubles qui ponctuent les 
épisodes. C’est un cauchemar de l’adolescence, sombre, il semble sans issue. C’est éprouvant, 
violent, à l’image de cette maladie qui leur tombe dessus. Très efficace. Lecture à recommander, 
mais quand tout va bien. Marie-Gaëlle  
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Nombre de tome : 11 Tomes (3 cycles) 
Scénario et dessin de Jeff Smith 
Editeur : Delcourt 
Genre : Héroique fantaisie 

 
L’histoire : 
Bone se perd dans l’immense forêt près de son village, il 
veut retourner chez lui, mais commence alors pour lui de 
nombreuses péripéties. De surprise en surprise, sa 
mésaventure se transforme en une fantastique épopée où 
il traversera de nombreuses épreuves. 
Ils en ont pensé :  
J’ai lu consciencieusement le tome 1 et continué 
laborieusement le tome 2. Je ne reproche pas les 
anecdotes, le manque de réelle histoire, le dessin. Non, ils 
m’énervent tous, je voudrais en prendre un pour taper sur 
les autres. Avis aux amateurs. Marie-Gaëlle 

 
Du BO, du BON, du BONE ! 

Les trois cousins Bone, 
Fone Bone (un petit chauve avec un gros nez et fan de Moby Dick d’Herman Melville) 
Phoney (il ressemble beaucoup à Fone mais il porte un T-shirt noir avec une étoile sur la poitrine) 
Smiley (il est plus grand que ces cousins, il a un nez plus grand, un petit chapeau melon et un cigare 
vissé au milieu de son éternel sourire) 
 
Au premier tome j’avais eu un peu de mal à accrocher, des petits personnages avec des gros nez 
cohabitant avec des personnages au graphisme beaucoup moins caricatural cela surprend au 
début…passée cette appréhension cette série s’est vite révélée vraiment bonne, voir même très 
Bone ! 
L’histoire semble assez convenue dans le genre héroic-fantasy, mais les relations qui existent entre 
les différents protagonistes nous les rendent attachants et donnent son originalité à ce récit somme 
toute classique (à savoir « Une méchante entité cauchemardesque veut plonger le monde dans les 
ténèbres », rien de nouveau sous le soleil donc) 
Par exemple le personnage de Smiley est particulièrement bien réussi, c’est le plus décalé de tous, 
ses réactions imprévisibles sont sources d’étonnement et d’humour et apportent de la fraîcheur à un 
récit qui ne serait que pesant (c’est d’ailleurs ce qui manque chez Tolkien). 
Jeff SMITH a merveilleusement bien dosé son alchimie : De l’héroïsme, de la fantaisie, de la 
trahison, du doute, des bestioles, de l’aventure, du suspens, des monstres, du drame, de l’humour 
(hormis le tome 10 qui est très sombre, pesant et sans une once d’humour ! ! !), de l’action, des 
vaches, de la magie, des dragons, de la poésie, de la douceur, de l’amertume…de l’amour, une 
princesse, un royaume, sans oublier une fois le temps des réflexions bien senties comme par 
exemple celle ci de Phoney : «  Pourquoi ne pas faire de la Cupidité une religion ? Non ! Attends ! Et 
si tu faisais de la Cupidité une religion et un parti politique ? ! ! Imagine le Pouvoir que tu aurais ? »  
Le graphisme, tout au trait en noir et blanc, est entre Walt Disney et 
Mignola, il est impeccable, très lisible et tout en souplesse, trait vivant, 
avec des mises en page tout aussi épatantes ! … Mais tout de même, 
j’en suis encore à me demander ce que vient faire MOBY DICK là 
dedans ? ? ? Et puis pour celles et ceux qui n’en n’auraient pas lu 
assez il reste deux autres livres hors série du même univers : « Big 
Jhonson Bone contre les rats-garous » et « Rose » (en couleur) 
brun(o.O)llier . 
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Nombre de tome : 6 Tomes 
Scénario et dessin de Loisel 
Editeur : Vent d’ouest 
Genre : Fantastique 
L’histoire : 
Presque tout le monde connaît le roman de James Matthew Barrie ou ses 
nombreuse adaptations. Mais comment un petit garçon comme tout le 
monde devient Peter Pan, Comment un capitaine pirate devient crochet, 
comment un crocodile avale un réveil… la série se termine là où le roman 
commence. 
Ils en ont pensé : 
Ohlalalala quelle belle série !!!!! Merci Loisel !!! 
Avec les origines d’un Peter londonien, triste 
et crade… Crochet avant son crochet… Des 
sirènes mauvaises malgré elles… Une 
clochette garce à souhait !!! Qui enchaîne 
bourde sur bourde par jalousie, bêtise ou 
méchanceté… Un petit peuple à la celte… 
Dans un pays ou le temps fait perdre la 
mémoire… Et quelle surprise de laisser sous 
entendre un « coté obscur de la force » chez 
Peter… 
Stévan. 
 
Que c’est bien fait ! Je n’étais pas parasitée par le 
« Walt Disney », ce Peter n’avait pas laissé de 
traces… Les Peter Pan et Clochette de Loisel sont 
autrement plus coriaces et envoûtants. L’oubli est pratique 
pour oublier la bête que nous sommes. Tous n’ont pas cette 
chance. Le bonheur au prix de quelques sacrifiés. Le souvenir 
est amer. Un bémol : les tomes 5 et 6 ont un goût de rajouté, 
dommage.  
Marie-Gaëlle . 

 
 

Magnifique et grandiose !! Cette 
série tant par le dessin que 

part le scénario est 
magnifique. De plus l’idée, on 
ne peut plus originale, d’imaginer 
ce qui c’est passé avant le roman est 
formidable. On découvre une fée clochette qui 
n’en est pas à son premier méfait quand elle trahit Peter et 

Wendy dans l’histoire que l’on connaît. On en apprend davantage 
sur le passé de crochet. Vraiment une série à lire. 

 P.S. 
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